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RESUMEN ESPANOL, p. 1 76  

Suscept ib i l ity to Phaeoramularia angolensis of some citrus varieties 
g rown in the Cameroon ra i n  forests.  
Abstract - Introduction. The citrus phaeramularia is a fungal disease caused by Phaeora­
mularia angolensis. Until lately observecl only on the African continent , i t has recently been 
cletectecl in the Near East, mainly in Yemen. Today it is considered as the factor mainly respon­
sible for l imit ing ci trus pro d uction in the trop ical  humid zones affected by the disease .  
Materials and methods . The susceptibil ity of various citrus varieties to the  parasite has  been 
assessed in a research station in Cameroon.  The varieties introclucecl came from Corsica ancl 
\Nere transplantecl to Cameroon between 1 984 ancl 1 988. The susceptibi l ity has been assessecl 
by measuring the percentage of infected leaves and fruit ,  determined by the number of lesions 
observecl on both organs . Results . The relationship between infestecl leaves ancl infested fru it 
varied with the groups,  species, ancl varieties of citrus .  As a rule ,  citrus fruit suffers more dam­
age than citrus leaves . None of the 96 ci trus varieties is 1 00% res istant ;  however, some such 
as l imes, lemons , grapefru its , and some manclarins are part ial ly resistant .  Others are highly sus­
ceptible ( certain manclarins, for example ) .  Discussion. In the absence of an observecl rela­
tionship between infestecl leaves ancl infested fru i t ,  a study of the clynarnics of the inoculum 
uncler controllecl conclit ions \Nith both organs equally inoculated is requ ired , taking place clur­
ing the same year uncler identical conditions ancl time frames. (© Elsevier, Paris) 

Cameroon / Citrus I variety trials / Phaeoramularia angolensis I Cercospora I 
disease resistance 

Sens ib i l ite a Phaeoramularia angolensis de d ivers agru mes cu ltives 
en zone forest iere h u m ide au Cameroun .  
Resume - Introduction. L a  ph,eoramulariose cles agrumes est une  malacl ie fongique Gtu­
see par Phaeora111ularia ango!ensis .  Jusqu 'a present localisee sur le continent africain, elle 
vient d 'etre cletectee au Proche-Orient , notamment au Yemen .  Aujourcl 'hu i ,  elle est consicle­
ree comme le plus important facteur l imitant la production cl "agrumes clans les zones tropi­
cales humicles atteintes par la malacl ie .  Materiel et methodes. La sensibil ite au parasite cl ' une 
gamme cle varietes cl 'agrumes introcluites ,  entre 1 984 et 1 988, ,1 partir de Corse ,  sur le site 
experimental cl 'une station de recherche du Cameroun,  a ere evaluee a l ' a icle cle la mesure 
cl 'un pourcentage cl ' infection des feu illes et des fruits . Cet inclice est obtenu a part ir du clenom­
brement cles lesions presentes sur ces organes . Resultats . La relation entre les taux cl 'attaque 
cles feu illes et cles fruits a varie su ivant les groupes, les especes et les varietes cl ' agrurnes. 
D 'une rnaniere genera le ,  les frui ts sont plus attaques que les feui l les .  Aucune des 96 varietes 
cl "agrumes etucliees ne s'est revelee roralement resistance , mais certaines Oimettiers , citron­
niers .  pamplemoussiers et quelques manclariniers) ont montre une resistance partielle plus ou 
moins prononcee ; cl "aurres se sont revelees tres sensibles (certains manclariniers) . Discussion. 
L'absence cle relation observee a priori entre les taux cl 'attaque des feu il les et des fru its ne 
pourra ecre val iclee qu 'a  panir cl 'une etude cle la clynamique de l ' inoculum au cours cl 'une 
rneme annee et cle la realisation cl " inoculations des cleux organes, effeccuees en conditions 
contr6lees .  (© Elsevier, Paris) 

Cameroun / Citrus I essai de variete / Phceoramularia angolensis I Cercospora I 
resistance aux maladies 

Fruits, vo l .  54 (3) 1 67 



Be l la-Manga et a l .  

1. introduction 

La phxoramulariose des agrumes due ,'i 
Pbaeoramularia angolensis consti tue le 
principal facteur qui limite l 'accroissement 
du volume de production de ce fruit dans 
Jes zones d'Afrique tropicale humide situees 
au-dessus de 300 m d'altitude . Aujourd'hui ,  
la maladie est presente dans 17  pays afri­
cains et un pays asiatique ,  le Yemen [ 1-3] . 
Tou tes Jes varietes comrnerciales d 'agrume 
sont susceptibles d'etre attaquees . Le cham­
pignon affecte severement Jes feuilles, les 
fruits a differents stades de leur develop­
pernent et Jes branchettes vertes non aoCi­
tees . Les feuilles atteintes sont couvertes de 
nornbreuses lesions et chutent parfois pre­
maturernent .  De la meme fa�on , les fruits 
taches , deformes , tornbent peu apres la 
nouaison. Pour Brun ,  le premier a avoir 
decrit la symptomatologie de la maladie [4] , 
et pour Kuate et a l .  qui l 'ont revue [5 ,  6] , les 
sympt6mes varient avec Jes stades pheno­
logiques des organes atteints . Divers cri­
teres peuvent etre u tilises pour evaluer ! ' im­
portance des degats en fonction du temps 
la vitesse d'accroissement du diametre des 
lesions sur feui l les ,  le taux de chute des 
fru its e t  des feui l les atteints , le  nombre 
moyen de lesions par fruit ou par feuil le ,  la 
proportion de fruits ou de feuilles attaques 
et la duree moyenne des differentes phases 
de la maladie [7 ,  8] . En utilisant ces criteres ,  
Jes pertes enregistrees sur certaines especes 
d'agrumes comme Jes pomelos, attribuees 
a la rnaladie, ont pu atteinclre 80 a 1 00 % 
de la production globale .  

Malgre ! 'existence de quelques matieres 
actives appartenant au groupe des benzi­
miclazoles , clont l 'efficacite pour le contr6le 
du pathogene a ete signalee , les traiternents 
chimiques restent clifficiles car, outre le collt 
eleve des interventions , ii existe des risques 
cl'apparition de souches resistances et ces 
applications one des effets nefastes sur l 'en­
vironnement . I I  est done necessaire d'envi­
sager a terrne la mise au point cl'une Jutte 
integree clont la resistance varietale est l 'un 
des elements essentiels .  Les travaux pre­
sences ont cherche a reponclre a cliverses 
questions liees a ce problerne de resistance 

- existe-t-i l ,  pour une meme variete , une 
relation entre les intensites cl 'attaque des 
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feuilles et des fruits, ce qui permettrait cl 'en­
visager la possibilite de real iser un test pre­
coce cl'evaluation de resistance sur feuilles ? 

- quel est le clegre de resistance ou de 
sensibilite au champ des principaux groupes 
cl 'agrumes places sous une forte pression 
naturelle cl ' inoculum ? 

2. materiel et methodes 

2.1. materiel vegetal 

Les travaux ont ete effectues clans un 
verger experimental , a 740 m d 'alt i tude , 
cl 'une stat ion de recherche local isee a 
N 'Kolbisson clans la region de Yaounde , 
Cameroun .  Le climat est de type subequa­
torial humicle caracterise par cleux saisons 
seches et cleux saisons de pluies [9] . Les fac­
teurs climatiques - humidite , pluviometrie 
et temperature - de cette zone de haut pla­
teau sont tres favorables au cleveloppement 
de Pbceoramulai'ia angolensis. 

Ce verger, constitue de trois parcelles 
contigues composees de varietes clifferentes 
plantees l'une en 1 984, l 'autre en 1 987 et la 
clerniere en 1 988, a ete mis en place pour 
observer le comportement agronornique de 
96 varietes cl'agrumes introduites a partir de 
Corse .  Une meme variete a pu etre plantee 
clans plusieurs parcelles clifferentes . Dans 
chaque parce l le ,  l ' echel le de sensibi l i te 
varietale a ete evaluee a partir d'observa­
tions realisees sur ! 'ensemble des introduc­
tions ( tableau !), a raison de quatre arbres 
observes pour chacune des varietes . En 
revanche , la comparaison des intensites 
cl'attaque des feuilles et des fruits n 'a ete 
menee que sur Jes varietes des parcelles 
plantees en 1 987 e t  1 988. Dans ce cas ega­
lement ,  les observat ions ont porte sur 
quatre arbres ; ceux-ci ,  repartis clans cleux 
blocs contigus ,  n 'avaient re�u aucun traite­
ment fongique clurant Jes 10 rnois prece­
clant les observations . 

2.2. methodes 

2.2 .1 . periode d 'observat ion 

L'emission foliaire e t  la floraison des 
agrumes suivent Jes rythmes saisonniers , 
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particulierement ceux des saisons des pluies. 
Dans un site donne , i i existe done , en gene­
ral ,  deux grandes periodes de floraisons : la 
premiere a lieu en mars - avril et la deu­
xieme se situe en septembre - octobre . Ces 
floraisons s 'accompagnent de deux cycles 
d'emissions foliaires puisque la floraison a 
lieu generalement sur des pousses mixtes .  

Les observations ont ete faites durant la 
cleuxieme moitie du mois de novembre , qui 
correspond a la phase evolutive maximale 
de la malaclie [8] , et sur deux campagnes de 
recolte : 1 993 et 1 995 .  

2.2.2. i nd ice d ' i ntensite de symptomes 
pourcentage d ' i nfect ion (IP) 

L'evaluation des clegats a ete realisee en 
clefinissant une echelle qui repartit le 
nombre de lesions enregistre pour les feuilles 
ou pour les fruits en classes d'intensite ; par 
suite , l ' inclice cl ' intensite de sympt6mes a 
ete exprime en pourcentage cl ' infection (IP) 
comme l 'on fait Schawabe et al . [ 1 0] pour 
etudier la sensibilite des pommes vis-a-vis 
de Venturia inaequalis. 

Vingt-cinq fruits ages de 8 semaines et 
issus d'une meme floraison ont ete collec­
tes au hasard dans ! 'ensemble de la cou­
ronne cl 'un meme arbre , puis obse1ves .  De 
meme , cinq pousses agees de 8 semaines 
ont ete choisies au hasard tout autour de 
l 'arbre , et les cinq premieres feuilles de cha­
cun de ces rameaux, soit un total de vingt­
cinq feuilles par arbre , ont ete obse1vees .  
Le nombre de lesions par feuille et par fruit 
a ete note . Les fruits de chaque arbre ont 
ete classes selon leur nombre de lesions 
selon l 'echelle suivante : 0 ,  pas de lesion ; 
1 ,  une lesion ; 2 ,  de deux a cinq lesions ; 
3 ,  de six a clix lesions ; 4 ,  de onze a vingt 
lesions ; 5, plus de vingt lesions . Les feuilles 
ont ete classees de la meme fa�on mais 
indepenclamment, Le pourcentage cl' infec­
tion (IP) a ete calcule en utilisant la formule 
proposee par Kremer et Unterstenhofer [ 1 1 ]  

5 
I i x n

1 

IP = X 1 00 5 X N 
avec i = l ' inclice de la classe (de O a 5) ,  ni = 
nombre de feuilles ou de fruits appartenant 
a la  classe i, N = le nombre total de feu illes 
ou de fruits obse1ves par arbre . 

3. resu ltats 

3 . 1 . comparaison des pourcentages 
d ' i nfect ion sur feu i l les et sur fru its 

La relation entre les taux d'attaque sur 
feu illes et sur fruits est apparue ni fixe , ni 
directe (figure 1) . Elle a varie suivant les grou­
pes , les especes et les varietes d 'agrumes . 
Inexistante sur les pomelos (groupe M), les 
manclariniers satsumas (groupe G) et  les 
citronniers (groupe C) , elle est faible sur les 
orangers qui sont moyennement sensibles 
sur feu illes (IP < 50 %) mais , en majorite , 
tres sensibles sur fruits (IP > 50 %) D 'une 
maniere generale, les fruits sont plus atta­
ques que les feuilles . 

3.2 .  cr ib lage varietal 

des d ifferents groupes d 'agru mes 

Le pourcentage cl'infection a ete utilise 
pour etablir une echelle de sensibilite varie­
tale permettant de caracteriser les 96 intro­
ductions etudiees. Entre les deux annees 
d'observation, 1 993 et 1 995 ,  les valeurs cal­
culees pour une meme variete ont beau­
coup varie . De ce fait, le pourcentage cl' in­
fection caracterisant pour chacune d'elles a 
alors ete, la moyenne,  sur quatre arbres , 
des IP les plus eleves (figure 2) . Ce choix 
a permis d'evaluer la limite superieure de 
sensibilite de chacun des genotypes etu­
clies . Comme le niveau de sensibilite d'une 
variete ne peut etre apprecie que lorsque 
les conditions ecologiques sont favorables 
a l ' epidemiologie , une variete clont au 
moins un arbre a ete fortement attaque au 
cours d'une annee peut-etre consideree 
comme sensible . 

Les resultats obtenus sur feuilles et sur 
fruits des differentes varietes classees clans 
les groupes A a N presentes clans le tableau I 
ont ete analyses separement . Pour une 
meilleure lisibilite des IP, les varietes d'un 
meme groupe ont ete presentees par orclre 
clecroissant du pourcentage d' infection des 
feu il les (Jzgures 3, 4) . Les differences de 
sensibil ite entre les especes , a l ' interieur 
d'une meme espece et entre organes , feuille 
ou fruit, cl'une meme variete peuvent ainsi 
etre mises en evidence . 
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Tableau I .  
Especes et varietes d'agrumes, introduites au  Cameroun a partir de Corse, etudiees vis-a-vis de leur sensibilite 
a Phaeomularia angolensis au cou rs de la deuxieme quinzaine de novembre 1993 et 1995. 

Groupe 
(nom du groupe) 

B (l ime) 

C (citron) 

M (pomelo) 

D (orange) 

E (tangor) 

F (mandarine) 

N (pamplemousse) 

Espece (Citrus ssp.) 

C. aurantifolia 

C. latifolia 

C. limon 

C. meyeri 

C. paradisi 

C. sinensis 

C. reticulata x C. sinensis 

C. tangerina 

C. grandis 
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Numero de ! ' introduction 

2 

3 
4 

1 1 3  
1 1 4 
1 1 5  
1 1 6  

1 1 7  

5 
6 
7 

44 
45 
46 
47 
48 
49 
50 
51 

1 49 

8 
9 

1 0  
70 
71 
72 
73 
74 
75 
76 
77 
78 

1 1  
66 
67 
79 

1 04 

1 4  
62 
63 

40 
41 
42 
43 

Norn de la var iete 

Lime mexicaine 

Lime deTahiti 

Lisbonne 
Eureka 
Vi l lafranca 
Fino 
Verna 
Santa Teresa 

Meyer 

Shambar 
Marsh 
Redblush 
Star Ruby 
Redblush 
Little river 
Thompson 
Marsh 
Davis seedless 
Shambar 
Reed 
Star Ruby 

Pineapple 
Valencia late 
Hamlin 
Marss Early 
Trovita 
Sweet seedl ing 
Don Joao 
Casa Grande 
Maltaise 
Salustiana 
Valencia late 
Parson Brown 

Ortanique 
Murcott 
Temple 280 
Temple 348 
Hybrid G7/A/68 

Dancy 
Beauty 263 
Beauty 262 

Sunshine 
Pink 
Reinking 
Kaopanne 

Date de p lantation 

1 984 

1 984 

1 984 
1 984 
1 988 
1 988 
1 988 
1 988 

1 988 

1 984 
1 984 
1 984 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 988 

1 984 
1 984 
1 984 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 
1 987 

1 984 
1 987 
1 987 
1 987 
1 988 

1 984 
1 987 
1 987 

1 987 
1 987 
1 987 
1 987 



Groupe 
(nom du groupe) 

G (satsuma) 

L (tangelo) 

H (mandarine) 

H (mandarine) 

I (mandarine) 

J (clementine) 

K (mandarine) 

A (cedrat) 

Sens ib i l ite a P. angolensis de d ivers agrumes au Cameroun  

Espece ( Citrus ssp.) Numero de ! ' introduct ion 

C. unshiu 23 
24 
25 
26 
27 
28 
29 
30 
53 
54 
93 
94 
95 
96 
97 
98 

C. tangerina x C. paradisi 1 2  
1 3  
68 
69 

C. deliciosa x C. paradisi 1 0p 
1 07 

C. clementina x 1 6  
( C. paradisi x C. tangerina) 1 7  

20 
89 

C. reticulata 22 
61 
65 
91  
92 

C. clementina x C. reticulata 1 8  
1 9  

C. clementina x ( C. reticulata x C. sinensis) 88 

C. clementina x C. nobilis 87 

C. nobilis x C. deliciosa 55 
56 
64 

C. unshiu x C. nobilis 31 
58 

C. deliciosa 57 
86 

C. reticulata x C. sinensis 85 

C. clementina 21  
59 
60 

1 1 8  

C. tangerina 1 5  
C. nobilis 32 

C. medica 1 02 

Norn de la variete 

Saint-Jean 
Sa"igon 
Kowano 
Owari 1 45 
Owari 221 
Wase 1 2  
Wase 230 
Wase 1 09 
Sargon 
Owari 
Clausel l ina 
Okitsu Wase 
Salzara 
Sugiyama 
Miho Wase 
Miyagawa Wase 

Minneola 
Orlando 
San Jacinto 
Seminole 

Pearl 
Al lspice 

Page 
Osceola 
Fai rch i ld 
Bower 

Ponkan 
Carvalhal 
Malvasio 
Sangu ine 
Swatow 

Fremont 
Fortune 

C54 4 4 

Palaze l l i  

K innow 
Wi lk ing 
Encore 

Kara 
Kara 

Tardive 
Apireno 

Hansen 

Clementine 
Clementine 88 
Clementine 92 
de Nu les 

Madagascar 
King 

Cedrat de Corse 
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Date de plantation 

1 984 
1 984 
1 984 
1 984 
1 984 
1 984 
1 984 
1 984 
1 987 
1 987 
1 988 
1 988 
1 988 
1 988 
1 988 
1 988 

1 984 
1 984 
1 987 
1 987 

1 988 
1 988 

1 984 
1 984 
1 984 
1 988 

1 984 
1 987 
1 987 
1 988 
1 988 

1 984 
1 984 

1 988 

1 988 

1 987 
1 987 
1 987 

1 984 
1 987 

1 987 
1 988 

1 988 

1 984 
1 987 
1 987 
1 988 

1 984 
1 984 

1 988 



Figure 1 .  
Relation entre l'intensite des 
attaques par Phaeromularia 
angolensis sur les feuilles 
et les fruits de divers groupes 
d'agrumes. 
Dans chacun des graphiques 
de a) a d), les points en gras 
correspondent aux observations 
relatives a un groupe donne 
d'agrumes : 
en a) citronniers (groupe C) ; 
en b) orangers (groupe D) 
en c) pomelos 
en haul du graphique 

(groupe M) et mandariniers 
satsumas en bas (groupe G) ; 
en d) mandariniers autres que 
satsumas (groupes F et H a K). 
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Figure 2 .  
Relation entre l' intensite des 
attaques par Phaeromularia 
angolensis sur les fruits 
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• pomelos 
• orangers 
• satsumas 

1 00 

Quelques vanetes tel les que le cedrat 
(groupe A) ,  Jes l imes (groupe B), Jes man­
darines du groupe satsuma (groupe G), cer­
ta ines a utres mandarines spec i fiques 
(Beauty, no 62 et 63 ; Ponkan, no 22 ; San­
guine, no 9 1 )  ainsi que les pamplemousses 
(groupe N) ont une bonne tolerance a la 
ph:roramula riose sur fru i ts comme sur  
feui l les .  Les citrons (groupe C) et J e s  tan­
gelos (groupe L) qui presentent selon les 
varietes plusieurs types de comportement, 
a ins i  que cert a ines au tres mandarines 
(Dancy, no 1 4  ; King of Siam, no 32 ; For­
tune no 1 9 ) ,  peuvent  etre cons ideres 
comme peu sens ibles . En revanche , Jes  
orangers (groupe D)  sont  part icul ierement 
sensibles sur fru its . Les varietes dont Jes IP 
sont de l 'orclre des valeurs calcu lees pour 
Jes pomelos (groupe M)  sont consiclerees 
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Groupe n° variete 

K (Mandarine) 1 5  
32 

J (Clementine) 1 1 8 
2 1  
6 0  
59 

I (Mandarine) 85 
57 
86 

H (Mandarine) 1 8  
65 
58 
1 7  
89 
88 
56 
64 
55 
6 1  
20  
1 6  
9 1  
87  
31  
1 9  
92 
22 

G (Satsuma) 94 
98 
97 
53 
54 
95 
30 
23 
96 
93 
29 
28 
27 
26 
25 
24 

F (Mandarine) 62 
1 4  
63 

75 50 25 
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Figure 3 .  
Representation du pourcentage 
d ' i nfect ion par Phaeromularia 
angolensis des feu i l les 
et des fru i ts de varietes 
de mandari n iers introdu its 
au Cameroun .  
Dans chacun des  groupes, 
les varietes son! classees 
par ord re decroissant 
du pou rcentage d ' i nfection 
des feu i l les. 

% i nfect ion des feu i l les % i nfect ion des fru its 

cornrne tres sensibles tant sur feui l les que 
sur fru its . A noter la grancle variabilite de 
sensibilite a P. angolensis constatee parrni 
les rnanclarines : Satsurnas tolerantes , varie­
tes tres sensibles (rnanclarines Hansen et 
Bower et clernentines) , et  varietes de sen­
sibi l ite interrnecliaire .  

4. discussion et conclusions 

Les reactions parfois differentes obser­
vees , pour une merne variete , par les 
feu illes et par les fruits posent, d 'une fa<;on 
generale ,  un reel problerne pour la selec­
tion de resistance et plus particul ierement 
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Figure 4 .  
Representation du pourcentage 
d'infection par Phaeromularia 
angolensis des feuilles 
et des fruits de varietes 
d 'agru mes, autres que 
mandariniers , introduites 
au Cameroun .  
Dans chacun d e s  groupes, 
les varietes sont classees 
par ordre decroissant 
du  pourcentage d 'infection 
des feuil les .  
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Groupe n° variete 

N (Pample- 42 
mousse) 43 --

40 --
41 -

M (Pomelos) 47 
5 

49 
46 

1 01 
50 
48 
51  
7 

44 
45 

1 49 
6 

L (Tangelos) 1 2  
68 
69 
1 3  

1 06 --
1 07 --

E (Tangors) 1 1  
66 

1 04 
79 
67 

D (Oranges) 73 
8 

70 
1 0  
71  
74 
77 
76 
75 -
9 -

78 -
72 -

C (Citrons) 1 1 3  
3 
4 

1 1 7  
1 1 5 --
1 1 4  --
1 1 6  -

B (Limes) 1 --
2 -

A (Cedrat) 1 02 ---
75 50 25 0 25 50 75 1 00 

% infection des feuilles % infection des fruits 

pou r  la mise au point d ' t1n test precoce 
cleveloppe su r feuilles au stacle plantule 
[121. En fair, les cleux composantes de l'at­
taque d u  champignon sur feuille ou su r 
fruit sont importantes et meritent d 'etre pris 
en compte clans ! 'evaluation varietale. La 
sensibilite des fruits est bien sOr ! 'element 
majeur qui clevrait dieter le choix des geni­
teu rs pour la definition de programmes 
cl'amelioration genetique pour la resistance. 

Mais ii est important egalement de tenir 
compte de la sensihilite des feuilles car 
celles-ci. qui constituent les sources d'ino­
culum primaires de la malaclie. onr un poicls 
epidemiologique considerable. Elles per­
mettent en outre de maintenir une pression 
parasitaire sur plusieurs cycles de produc­
tion. Les differences de sensibilite ohser­
vees. au sein d'tme meme variete. entre Jes 
fruits et Jes feuilles. seraient en relation 
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clirecte avec la quantite de l ' inoculum pre­
sente clans ! 'a i r  pendant les phases de sen­
sibil ite de chacun des organes, feu il les ou 
fru its . Les feu il les sont les premiers organes 
q u i a pparaissent a pres u ne sa ison seche 
alors que la quanti te cl ' inoculum environ­
nante semble etre encore fa ible . La florai­
son intervient 4 a 6 semaines apres .  Ce 
decalage entre ! 'apparition des feui l les et 
des fleurs est aussi observe clans ! 'observa­
tion des symptomes de la  malacl i e  sur  
feu illes et sur  fru its , pu i s  clans ! 'evolution 
des epidemies sur feu i l les par rapport a 
celle sur fru its [8 , 1 3] .  Les feui l les ,  etant atta­
quees avant Jes fruits , proclu iraient un ino­
culum supplementaire et le pouvoir infec­
tieux de ! 'air serait clone, pour une carnpagne 
clonnee , plus important clurant la periocle  
sensibil ite des fru its que durant celle des 
feuil les . Les fru its seraient a lors davantage 
attaques que Jes feui lles mais ne seraient 
clone pas ,  pour autant , plus sensibles que 
ces clernieres . Dans un tel cas ,  le classernent 
des varietes , des especes et des gro u  pes 
cl 'agrume qui a ete effectue au cours de nos 
travaux clevra it etre coherent quel que soit 
le type d 'organe, feuil le ou fru i t ,  consiclere . 
C'est effectivement ce qu' i l  apparait globa­
lement sur les ji:gu res 3 et 4. Une te l le  
reflexion montre que ! 'absence de relation 
observee a priori entre feu illes et fru its ne 
pourra etre validee qu'a part ir d 'une etude 
de la dynarnique de l ' inoculum au cours 
d 'une merne annee et de la realisation d ' ino­
culations des deux organes, effectuees en 
conditions controlees . 

Le classement obtenu parrni les groupes 
d 'agrumes etudies pour evaluer la sensibi­
lite a P. angolensis montre que les mancla­
rines du groupe Satsuma , les mandarines 
Beauty, Dancy, Kara , Ponkan,  Swatow, les 
l imes, les pamplemousses, quelques citrons 
(Verna , Fino , Santa Teresa) et le ceclrat sont 
peu sensibles a la malaclie . Dans les autres 
groupes et especes , la sensibilite varie avec 
la variete . 
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Sens ib i l idad a Phaeoramularia angolensis de varios agrios cu ltivados 
en zona forestal humeda en Camerun .  

Resumen - Introducci6n. L a  phaeoramulariose d e  los agrios e s  una enfermedad fungica 
causada por Phaeoramularia angolensis. Hasta ahora localizada en el continente africano , 
acaba de detectarse en el pr6ximo Oriente , especialmente en Yemen. Hoy en dia , se consi­
dera como el  mas importante factor que limita la producci6n de agrios en las zonas tropica­
les h(1medas afectadas por la enfermedad. Material y metodos . La sensibilidad al parasito de 
una gama de variedades de agrios introducidos, entre 1 984 y 1 988, a partir de C6rcega , en el 
sitio experimental de una estaci6n de investigaci6n de Camer(m,  fue evaluada al medir un por­
centaje de infecci6n de las hojas y de las frutas. Este indicio se logra a partir del censo de las 
lesiones presentes en estos 6rganos . Resultados. La relaci6n entre las tasas de ataque de las 
hojas y de las frutas vari6 acorde a los grupos, las especies y las variedades de agrios . Por lo 
genera l ,  las frutas son mas atacadas que las hojas . Ninguna de las 96 variedades de agrios estu­
diadas result6 ser totalmente resistente, pero algunas Climeros, limoneros, pomelos y algunos 
mandarineros) mostraron una resistencia parcial mas o menos pronunciada ; otras resultaron 
ser muy sensibles (algunos mandarineros) . Discusi6n. La ausencia de relaci6n observada a 
priori entre las tasa de ataque de las hojas y de las frutas no podra validarse mas que a partir 
de un estudio de la dinamica del inoculo durante un mismo aii.o y de la realizaci6n de ino­
culaciones de ambos 6rganos , realizadas en condiciones controladas. (© Elsevier, Paris) 
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